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Martin Hirsch
France

Martin Hirsch a été président d’Emmaüs France puis haut 
commissaire aux Solidarités actives contre la Pauvreté au sein 
du gouvernement Fillon où il a créé le Revenu de Solidarité 
Active et le service civique. Il dirige depuis 2010 l’Agence du 
Service Civique.
Il est l’auteur de nombreux essais dont Manifeste contre la 
pauvreté (Oh! Éditions, 2004), Pour en finir avec les conflits 
d’intérêts (Stock, 2010). Dans La lettre perdue (Stock, 2012), 
texte très personnel, il revient notamment sur les racines de son 
engagement et de son combat contre la pauvreté.
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La lettre perdue. Les racines de l’engagement (Stock, 2012) (279 p.)
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Exit. Exclus et marginaux en Grèce et à Rome (Belles Lettres, 2012) 
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Pour en finir avec les conflits d’intérêts (Hachette Pluriel, 2011 ; 
Stock, 2010) (156 p.)
Sécu : Objectif monde. Le défi universel de la protection sociale 
(Stock, 2011) (158 p.)
Code des droits contre l’exclusion - 2e édition, ouvrage collectif 
(Dalloz-Sirey, 2010) (906 p.)
Secrets de fabrication - Chroniques d’une politique expérimentale 
(Grasset, 2010) (306 p.)
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50 droits contre l’exclusion, ouvrage collectif (Dalloz-Sirey, 2009) 
(236 p.)
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La pauvreté en héritage - Deux millions d’enfants pauvres en 
France, (Robert Laffont, 2006) (221 p.)
Code des droits contre l’exclusion édition 2006, avec Denis Chemla 
(Dalloz-Sirey, 2006) (776 p.)
Manifeste contre la pauvreté, (Oh ! Editions, 2004) (176 p.)
Ces peurs qui nous gouvernent - Sécurité sanitaire : faut-il craindre 
la transparence ? (Albin Michel, 2002) (294 p.)
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La lettre perdue. Les racines de l’engagement (Stock, 2012) (279 p.)

La solidarité : une valeur à redéfinir ?

« Lorsque je suis entré au service de l’Etat il 
y a vingt-cinq ans, mon père m’a écrit, peu 
avant sa mort, une lettre dont je ne ne suis 
jamais séparé. Jusqu’à sa mystérieuse perte, 
la nuit où j’ai quitté le gouvernement. Après le 
désarroi, sa disparition a déclenché une quête 
éperdue. Je suis remonté aux racines les plus 
intimes de mon engagement : morceau par 
morceau, j’ai reconstitué un puzzle fait de 
souvenirs, de rencontres, d’apprentissages, 

de hasards, d’indisciplines, parfois d’angoisses, de moments 
cocasses et d’autres tragiques. 
J’ai ainsi pu résoudre cette énigme que je n’avais jamais su 
déchiffrer : Qu’est-ce qui déclenche l’engagement ? De quoi se 
nourrit le refus de l’indifférence ? Chemin faisant, j’ai cherché 
à répondre à une question lancinante : Comment se transmet 
cette curieuse alchimie qui pousse à agir ? Parce que je suis 
convaincu que notre société, confrontée à des défis vertigineux, 
a besoin d’un formidable sursaut d’engagement, que chacun de 
nous peut produire en cherchant ses lettres perdues. 
Celle de mon père n’avait pas encore dit son dernier mot. »

Ressources

Le blog de Martin Hirsch : 
http://martinhirsch.blogs.nouvelobs.com/

Presse

« Un beau texte, subtil et personnel, sur l’engagement...
Le point de départ du livre est donc cette fameuse «lettre 
perdue», celle que lui a écrite son père le jour où il est entré à 
l’ENA, qu’il range quelque part au moment de quitter son poste 
de Haut commissaire en mars 2010, et qu’il ne retrouve plus. Ce 
«hasard» le conduit à interroger sa mémoire, à plonger dans ses 
racines pour y trouver les fondements de son action. La lettre 
perdue nous offre ainsi un mélange de souvenirs personnels, 
de rencontres improbables, de récits d’enfance et, parfois, de 
plaidoyer pro domo - jusqu’à l’autojustification diront certains. 
Le tout dans un style agréable, parfois émouvant, jamais pédant 
et où affleure subtilement, et avec humour, le résultat de 
quelques années d’analyse sur un divan... »

L’Express
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L’abbé Pierre. «Mes amis, au secours !» ouvrage 
collectif (Gallimard, 2012) (127 p.)

« Mes amis, au secours ! Une 
femme vient de mourir gelée, 
cette nuit à trois heures...» 
Le 1er février 1954, l’abbé 
Pierre lance au micro de 
Radio Luxembourg un appel 
déclenchant « l’insurrection 
de la bonté ». En 1949, 
il avait créé la première 
communauté Emmaüs à 

Neuilly-Plaisance. Pendant plus de cinquante 
ans, l’abbé Pierre combattra avec une force de 
conviction hors du commun la grande pauvreté, 
le mal-logement et le surendettement. 
Emmaüs devient l’une des plus grandes 
organisations non-gouvernementales en 
France et se développe à l’international. Martin 
Hirsch et Laurent Desmard retracent une vie 
d’engagements et brossent le portrait d’un 
homme de foi qui, jusqu’à sa mort en 2007, a agi 
et dénoncé sans relâche, mettant sa popularité 
au service des plus souffrants.

Exit. Exclus et marginaux en Grèce et à Rome 
(Belles Lettres, 2012) (368 p.)

L’exclusion n’est pas l’apanage 
des sociétés contemporaines. 
Une large part des hommes 
ayant vécu dans l’Antiquité 
était soit privée de droits, en 
tout ou en partie, soit sous 
la menace de la dégradation 
civique, de l’ostracisme ou 
de l’exil. Quant aux femmes, 
même dans le meilleur des 

cas, leur statut d’éternelles mineures reléguait 
leur influence à la seule sphère familiale. Si le 
mot « exclusion » n’a d’équivalent ni en latin ni 
en grec, sa réalité est omniprésente en Grèce 
comme à Rome. 
À travers une sélection de textes en traduction, 
parmi les plus forts de l’Antiquité, ce « Signet » 
invite le lecteur à explorer les sociétés antiques 
par leurs marges, à la limite de ce qu’elles 
jugeaient tolérables, à la frontière de ce 
qu’elles définissaient comme l’humain. À côté 
de grandes figures d’exilés (Ovide, Cicéron) 
ou de révoltés (Spartacus), il y découvrira des 
figures d’exclus qu’il a rarement l’occasion de 
rencontrer, comme les atimoï, les pharmakoï, 
les pauvres et les parasites. 
Ces témoignages souvent poignants dévoilent 
une dimension fondamentale de la vie des 
Anciens : pour tous, partout, sa très grande 
fragilité.

Pour en finir avec les conflits d’intérêts (Hachette 
Pluriel, 2011 ; Stock, 2010) (156 p.)

La notion de conflits d’intérêts 
n’a été pendant longtemps 
connue que de quelques 
spécialistes du droit. Elle a 
fait irruption avec brutalité 
sur la scène publique et dans 
le langage courant depuis dix-
huit mois, comme symbole 
des zones grises entre le 
pouvoir et l’argent, la politique 

et les affaires. Le drame du Mediator est 
venu tragiquement rappeler que les conflits 
d’intérêts pouvaient tuer. A sa parution, le 
livre de Martin Hirsch a déclenché de violentes 
polémiques. 
Depuis, les commissions se sont succédé 
et un rapport officiel, remis au président de 
la République en janvier 2011 a proposé un 
arsenal de mesures proches des préconisations 
contenues dans cet ouvrage. Un projet de 
loi devrait être discuté avant la fin de la 
législature. Dans une préface inédite, l’auteur 
analyse les enseignements qu’il convient de 
tirer des événements récents, notamment les 
leçons du Mediator, pour prévenir les conflits 
d’intérêts et réaffirme sa conviction que seuls 
des changements en profondeur permettront 
d’en finir avec l’ère du soupçon.

Sécu : Objectif monde. Le défi universel de la 
protection sociale (Stock, 2011) (158 p.)

Assurance maladie, retraite, congé 
maternité, allocations familiales, 
assurance chômage : comment 
nos sociétés pourraient-elles 
fonctionner sans ces protections ? 
La Sécu est l’une des plus belles 
conquêtes du XXe siècle. On râle 
contre ses défauts et on peste 
contre son coût, mais personne 
n’imaginerait y renoncer, pour 

se retrouver seul face à la maladie, la vieillesse, le 
dénuement. À peine 20 % de l’humanité bénéficie de cet 
extraordinaire progrès. 
80 % de la population mondiale est dépourvue des 
protections essentielles. Au lendemain de la crise 
des subprimes qui a secoué le monde, les plus 
hauts dirigeants de l’ONU ont cherché comment 
réagir. Ils ont observé que les pays qui résistaient 
le mieux étaient ceux qui avaient mis en place 
des protections efficaces. Ne faudrait-il pas alors 
construire un socle de protection sociale dans le 
monde entier ? C’est ce mandat un peu fou qui est 
confié à une commission très sérieuse. À sa tête, 
Michelle Bachelet, l’ancienne présidente du Chili. 
Les dix membres qui la composent ont tous exercé 
des responsabilités ministérielles aux quatre coins 
du globe, et ils se donnent un an pour convaincre. En 
ce début du XXIe siècle, il est possible d’étendre la 
protection sociale. Déjà, elle n’est plus le monopole 
des vieux pays industrialisés. Le Brésil, sous 
l’impulsion de Lula, a fait des progrès considérables 
en huit ans et la pauvreté a chuté. 
En Afrique, des pays pauvres comme le Rwanda et 
le Ghana, mettent en place une assurance maladie. 
La Chine sait qu’elle ne pourra pas avoir une 
croissance durable sans protection sociale. 
Membre de la commission Bachelet, Martin Hirsch 
livre, à la veille du G20, un plaidoyer vibrant et 
argumenté pour ce socle de protection sociale. 
Il s’appuie sur des expériences réussies sur les 
cinq continents mais qui restent encore isolées. 
Il montre comment les économistes ont cessé de 
prendre la protection sociale comme un luxe pour 
pays en fin de croissance.
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Code des droits contre l’exclusion - 2e édition, 
ouvrage collectif (Dalloz-Sirey, 2010) (906 p.)

Face à l’augmentation des 
demandeurs d’emploi, la crise 
du logement et le nombre 
de foyers surendettés, les 
politiques publiques se 
devaient d’intervenir et 
de conduire des réformes 
majeures pour la solidarité. 
C’est le cas, notamment, avec 
la généralisation du Revenu 

de solidarité active (RSA), du Contrat unique 
d’insertion (CUI), du Droit au logement opposable 
(DALO) ou encore de la loi portant réforme du 
crédit à la consommation. Devant les multiples 
enjeux économiques et sociaux, la lutte contre les 
exclusions est, aujourd’hui, une priorité nationale 
qui aborde nécessairement la question de l’accès 
aux droits. Mais pour faire valoir ses droits, encore 
faut-il les connaître. Les dispositifs juridiques 
sont souvent complexes et dispersés dans de 
nombreux codes (Code civil, Code du travail, Code 
de l’action sociale et des familles...), les moyens 
mis à la disposition des citoyens pour faire face aux 
différentes situations nécessitaient une approche 
accessible. Organisé autour de thématiques 
de la vie quotidienne, le Code des droits contre 
l’exclusion réunit les principales mesures, reliées 
les unes aux autres, commentées, clarifiées et 
illustrées par de nombreux exemples. Qui peut 
bénéficier d’une HLM ? Quels sont les recours en 
cas de licenciement ? Peut-on cumuler allocation-
chômage et revenu d’activité ? Peut-on obtenir 
gratuitement l’assistance d’un avocat ? Quels sont 
les recours à mettre en oeuvre en cas de non-
paiement d’une pension alimentaire ? L’ouvrage 
répond aux questions concrètes que peuvent 
se poser les personnes en situation difficile, les 
travailleurs sociaux mais aussi chaque individu 
soucieux de connaître ses droits. (...)

Secrets de fabrication - Chroniques d’une 
politique expérimentale (Grasset, 2010) (306 p.)

Comment se «fabrique» 
réellement la décision 
politique ? Ceux qui 
décrivent de l’extérieur 
ne savent pas, ceux qui 
savent de l’intérieur 
ne parlent pas. Martin 
Hirsch, lui, se livre ici 
avec une liberté de ton 
inédite qui fait la force 

de ces chroniques : à la fois document qui 
témoigne et essai qui convainc. Il raconte les 
péripéties de ce contrat improbable entre un 
Président de droite et un militant associatif de 
gauche (« Vas-y, Martin, fonce ! » glisse un jour 
le premier au second, lorsque certains ont du 
mal à supporter les ardeurs et l’indépendance 
du haut commissaire), croque autant de 
portraits vivants et de scènes cocasses que lui 
en inspirent ses 1 000 jours au gouvernement. 
Mais au-delà de ces « choses vues », il décrit 
avec un enthousiasme communicatif la manière 
de mettre en oeuvre des politiques ambitieuses 
sans être soi-même un homme politique. Séduit 
par l’originalité des propositions, la rigueur 
des réquisitoires, la connaissance intime des 
rouages de la machine d’Etat et la ruse des 
stratégies, le lecteur le plus pessimiste ou 
blasé se prend soudain à partager la conviction 
de l’auteur : et si l’on pouvait encore, dans la 
France d’aujourd’hui, faire «bouger les lignes» 
en restant fidèle à ses convictions ?

50 droits des ados, ouvrage collectif (Dalloz-Sirey, 
2010) (277 p.)

Est-ce que j’ai le droit à 
des aides financières pour 
continuer mes études ? Est-
il possible d’avoir plusieurs 
nationalités ? Pourquoi 
s’engager dans un service 
civique ? Le casier judiciaire, 
c’est quoi ? Qui a l’autorité 
parentale sur un enfant? 
Sommes-nous obligés 

d’informer nos parents de toutes nos visites 
chez le médecin ? Peut-on tout dire sur Internet? 
Autant de questions posées depuis 2005 par les 
adolescents des forums Adolescences de la 
fondation Wyeth pour la santé de l’enfant et de 
l’adolescent, lorsqu’ils ont échangé à propos de 
leurs droits et responsabilités. Comme eux, vous 
souhaitez obtenir des réponses concrètes à vos 
questions. Cet ouvrage vous permet de mieux 
connaitre vos droits et vos devoirs, à travers un 
classement thématique avec à chaque fois une 
référence aux articles de loi qui les fondent.

50 droits contre l’exclusion, ouvrage collectif 
(Dalloz-Sirey, 2009) (236 p.)

Comment obtenir un 
logement social ? Quelles 
démarches entreprendre 
pour bénéficier d’une 
prestation familiale ? 
Quelles sont les conditions 
pour avoir droit au RSA ? 
Comment bénéficier de 
la Couverture maladie 
universelle ? Quels sont 

mes droits en cas de licenciement ?... Autant de 
questions concrètes auxquelles cet ouvrage se 
propose de répondre. Mais pour faire valoir ses 
droits, encore faut-il les connaître. A l’occasion 
de l’entrée en vigueur du Revenu de solidarité 
active (RSA), ce petit livre propose, à travers 
un classement thématique, un inventaire des 
principaux droits à mettre en oeuvre pour 
se prémunir d’une situation difficile, avec à 
chaque fois une référence aux articles de lois 
qui les fondent.
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La pauvreté en héritage - Deux millions d’enfants 
pauvres en France, (Robert Laffont, 2006) (221 p.)

En France, deux millions 
d’enfants vivent aujourd’hui 
dans la pauvreté. Que sait-
on véritablement de leur 
vie quotidienne, de leurs 
inquiétudes, des blessures 
causées par le regard des 
autres, de leurs rêves déjà 
occultés ? Que sait-on de 
leur manque d’enfance? 

Comment les familles survivent-elles, 
confrontées à l’accumulation de difficultés ? 
Pourquoi notre si beau modèle social laisse-
t-il tant d’espoirs se briser ? Les échéances 
politiques de l’année 2007 auront-elles une 
influence sur leur sort ? Seront-ils les oubliés 
des programmes présidentiels ? Ou bien 
notre pays sera-t-il capable de lancer un 
véritable plan destiné à vaincre la pauvreté 
des enfants ? Des pistes existent pour stopper 
la progression de la misère. Elles ont été 
élaborées par des responsables d’associations, 
des syndicalistes, des élus, des chercheurs 
qui sont tous persuadés qu’il est possible de 
réduire la pauvreté des enfants dans un pays 
riche comme le nôtre. Elles sont présentées ici, 
à partir de récits qui illustrent les innombrables 
obstacles auxquels se heurtent les familles 
confrontées à la pauvreté. Emploi, éducation, 
logement, accueil des jeunes enfants santé, 
nutrition, surendettement, revenu de solidarité 
active : loin des théories et des généralités, ce 
livre montre comment une volonté politique 
forte pourrait faire reculer la pauvreté.

Code des droits contre l’exclusion édition 2006, 
avec Denis Chemla (Dalloz-Sirey, 2006) (776 p.)

6 millions de personnes 
dépendent des minima 
sociaux, 2 millions d’enfants 
vivent sous le seuil de 
pauvreté. 3 millions de 
personnes souffrent du mal 
logement, près de 3 millions 
de personnes cherchent à 
rentrer sur le marché du 
travail, 1 million vit une 

situation de surendettement. Les programmes 
de lutte contre l’exclusion se sont succédé. Des 
réformes importantes, comme la création de 
la Couverture maladie universelle, ont apporté 
de nouveaux droits à ceux qui n’en avaient 
pas ou plus. Cohésion sociale et inégalité 
des chances sont devenues des objectifs de 
politique publique. Mais pour faire valoir ses 
droits, encore faut-il les connaître. La lutte 
contre l’exclusion repose sur des dispositifs 
parfois complexes et dispersés dans de 
nombreux codes : Code civil, Code du travail, 
Code de l’action sociale et des familles... Cet 
ouvrage réunit les principales mesures, reliées 
les unes aux autres, commentées, clarifiées et 
souvent illustrées par des exemples. Qui peut 
bénéficier d’une HLM ? Quels sont les recours 
en cas de licenciement ? Peut-on obtenir 
gratuitement l’assistance d’un avocat ? Quelles 
sont les sanctions contre la discrimination ? 
Quelles démarches entreprendre pour obtenir 
une prestation sociale ?... L’ouvrage répond, 
ainsi, aux questions concrètes que peuvent se 
poser les personnes en situation d’exclusion, 
les travailleurs sociaux mais aussi chaque 
individu soucieux de connaître ses droits. 
L’ouvrage est un travail collectif réalisé par 
des professionnels du droit et des praticiens de 
terrain, qui ont uni leurs compétences pour que 
ce code devienne lui-même un outil de lutte 
contre les exclusions.

Manifeste contre la pauvreté, (Oh ! Editions, 2004) 
(176 p.)

« Il y a cinquante ans, j’ai lancé 
un appel. Après des morts de 
trop. En l’improvisant dans 
l’émotion et l’indignation de 
l’urgence. Je ne pensais pas 
qu’il aurait tant d’échos en 
France et dans le monde. 
Aujourd’hui c’est le mouvement 
Emmaüs qui vous appelle avec 
moi à vous mobiliser. Puisse ce 

livre vous aider à voir et à comprendre pour agir. 
J’y retrouve ce qui m‘anime depuis toujours. 
Continuons d’être contagieux. Partageons les 
raisons de vivre. Répondez autant que vous le 
pourrez à ce nouvel appel au secours. » 

Abbé Pierre

Ces peurs qui nous gouvernent - Sécurité 
sanitaire : faut-il craindre la transparence ? (Albin 
Michel, 2002) (294 p.)

Le temps des rapports secrets 
est révolu. Mais tout n’est 
pas simple pour autant. Face 
aux incertitudes sanitaires, 
comment informer sans créer 
la panique ? Comment assumer 
la nécessaire transparence ? 
En fait-on désormais trop ou 
toujours trop peu ? Ce livre est 
un parcours dans les coulisses 

de la sécurité sanitaire et le dédale du principe 
de précaution. Il explore les menaces réelles et 
les peurs imaginaires et décrypte le sens de ces 
crises qui ont défrayé la chronique : embargo 
sur le bœuf britannique, farines animales, 
cantines scolaires, OGM, listériose, sel...


